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Resume. — L’etudc histologique du tube digestif de deux Macrouridae, Coelorhynchus coelo¬ 
rhynchus coelorhynchus (Risso, 1810) et Chalinura mediterranea Giglioli, 1893, a ete efTcctuee. Les 
structures de Toesophage, dc l’estomac, de l’intestin et des appendices pyloriques sont successive- 
ment decrites. Les observations sont comparees a celles faites, par d’autres auteurs, chez differentes 
especes de Teleostcens, notamment ehez le Macrouridae Coelorhynchus coelorhynchus carminatus 
(Goode, 1881). 

Abstract. — Histological study about the digestive tract of two Macrourid fishes Coelo¬ 
rhynchus coelorhynchus coelorhynchus (Risso, 1810) and Chalinura mediterranea Giglioli, 1893, 
was done. Structures of (esophagus, stomach, intestine, intestinal caeca are described. The 
results are compared with those of the literature relating to other Teleosts species, in particular 
the Macrourid fish, Coelorhynchus coelorhynchus carminatus (Goode, 1881). 


Nombreux sont les travaux ayant trait a Thistologie du tube digestif des Teleosteens, 
mais seul eelui de Jacobsen (1939) traite d’une espeee de la famille bathybenthique des 
Macrouridae : Coelorhynchus carminatus (Goode, 1881). Dans le eadre d’un travail general 
portant sur Tappareil digestif des poissons de cette famille, pour deux especes dont la mor¬ 
phologic du tube digestif a deja ete deerite (Geistdoerfer, 1972), la structure de la paroi 
du tube digestif a ete etudiee ; ee sont : Coelorhynchus coelorhynchus (Risso, 1810) et Cha¬ 
linura mediterranea Giglioli, 1893 1 . 

Les exemplaires utilises ont ete reeoltes lors de eampagnes de ehalutages profonds 
effeetues durant ees dernieres annees, a bord du navire oeeanographique « Jean Chareot », 
en Atlantique Nord et en Mediterranee oeeidentale. 

Les pieees ont ete fixees au Bouin aleoolique et au formol 10 % neutralise, et les eoupes 
a la paraffine (5 p) eolorees par Thematoxyline de Groat cosine, l’azan, le bleu de toluidine 
tamponne ; en outre, la technique a l’acide periodique-Schiff, suivie d’une coloration de 
fond a Thematoxyline de Groat-piero indigo earmin, a ete employee. 


* Laboratoire des Peches Oatre-Mer, Museum national d’Histoire naturelle , 57, rue Cuvier , 75005 Paris 
Cedex 05. 

1. Iwamoto et Marshall (1973) regroupent les deux espeees Coelorhynchus coelorhynchus, de 1'Atlan¬ 
tique Est, et Coelorhynchus carminatus, de V Atlantique Ouest, en une seule espeee, Coelorhynchus coelo¬ 
rhynchus, et ils font de la premiere la sous-espeee coelorhynchus (Coelorhynchus coelorhynchus coelorhynchus ) 
et de la seeonde la sous-espeee carminatus (Coelorhynchus coelorhynchus carminatus). Nous eonservons 
neaninoms dans le texte, pour la simplieite de f expose, les deux appellations Coelorhynchus coelorhynchus 
et Coelorhynchus carminatus. 
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I. OBSERVATIONS 


CEsophage 
(PI. I) 

L’oesophage large et court a une paroi epaisse qui forme des replis longitudinaux dans 
la lumiere. 

L’epithelium de la muqueuse forme de nombreux plis priueipaux longitudinaux 
et des plis seeondaires et tertiaires ; il se presente sous deux formes : Tune stratifiee, pavi- 
menteuse, loealisee surtout a la erete des villosites et dans la region posterieure de l’oeso- 
phage, l’autre simple prismatique, loealisee essentiellement au fond des ervptes et dans la 
region anterieure de l’oesophage. L’une et l’autre ont deux types de eellules : des cellules 
prineipales et des eellules ealieiformes, a mueus APS-positif ; ees dernieres sont beaueoup 
plus abondantes dans l’epithelium stratifie. 

Le ehorion est riehe en fibres eollagenes et s’enfonee dans l’axe des plis. On pent y 
distinguer une zone interne, dense, on les fibres sont paralleles a l’epithelium et une zone 
externe, moins epaisse et plus laehe. Ce ehorion renferme de nombreux eapillaires sanguins, 
notamment dans la region anterieure de l’cesophage de Chalinura mediterranean qui sont 
etroitement aeeoles a l’epithelium qu’ils depriment meme parfois. Cette vaseularisation 
permet de penser que ee niveau est un niveau d’eehange. 

Chez Chalinura mediterranean on pent distinguer dans le tissu eonjonetif quelques 
fibres museulaires striees, longitudinales. 

La museulcuse est tres developpee. Chez Coelorhynchus coelorhijnchus , elle esl eompo- 
see de deux eouehes de fibres museulaires striees regroupees en faiseeaux entoures de fibres 
eonjonetives ; ces deux eouehes sont separees Tune de l’autre par line minee bande de tissu 
eonjonetif eontenant des vaisseaux sanguins et des fibres nerveuses. La eouehe interne est 
longitudinale, et la eouehe externe est eireulaire. Chez Chalinura mediterranean la eouehe 
interne est reduite a quelques faiseeaux de fibres irregulierement repartis sur le pourtour 
de foesophage. 

Une minee sereuse eonstituee de eellules aplaties et de tissu eonjonetif, riehe en vais¬ 
seaux sanguius et en fibres nerveuses, entoure l’oesophage. 

Dans la region la plus anterieure de l’oesophage, des bourgeons gustatifs existent. 

La paroi oesophagienne est pigmentee en noir ; elle eontient, en effet, des melanophores 
qui sont localises essentiellement dans le ehorion ; il y en a egalement dans le tissu eonjone¬ 
tif, entre les deux eouehes museulaires, et dans le tissu eonjonetif de la sereuse. Par blan- 
ehiment et decoloration par un oxydant (eau oxygenee) sur eoupes, nous avons mis en 
evidence que ees pigments appartiennent au groupe des melanines. 
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Estomac 

(pi. ii) 

Present chez les Macrouridac, l’estomac est, d’un point de vue morphologique, du 
type caecal (Bertin, 1958), c’est-a-dire qu’il comporte une branelic descendante (region 
cardiaque) et une branche asccndante (region pylorique) reliees l’unc a l’autrc par un coude 
etire en eul-de-sae (region csccale). 

La muqueuse forme dans la lumiere des replis saillants s’anastomosant entre eux. 

11 y a passage brusque de l’epithelium oesophagien a l’epithelium stomacal simple, 
prismatique. Celui-ci devient rapidement muqueux ct est constitue de cellules hautes et 
ctroites, a cytoplasme granuleux, a pole muqueux ferine (APS-positif) et a noyau ovale. 
La basale est bien visible. 

Les glandes gastriques sont presentes dans les regions cardiaque et ca3cale, et tres 
abondantes. Elies manquent totalement dans la region pylorique. Elies sont tubuleuses, 
simples ou ramifiees. Elies apparaissent des le debut dc l’estomac et, d’abord petites, 
augnientent de taille rapidement pour atteindre leur maximum de developpement dans la 
region esecale. Elies debouehent dans le fond des cryptes formees par les plis de la 
muqueuse. II y a passage des hautes cellules epitheliales aux ecllules du col, cubiques, 
a noyau arrondi et de hauteur plus reduitc. Le corps des glandes est constitue d’un 
seul type de cellule, cubique, a cytoplasme granuleux et a noyau spherique basal ; ces 
cellules sont regulierement disposees et la lumiere dc la glande est l)ien visible. 

Lc chorion est forme d une region interne dense, de fibres eonjonctives seriees et paral¬ 
lels a repithelium, qui enserre les glandes gastriques, et d’unc region externe reticulee ; 
ces deux regions sont de meme epaisseur. Le ehorion s’epaissit dans la region pylorique. 
11 est richement vascularisc dans sa region interne ct entre les glandes. On peut observer 
chez Coelorhynchus coelorhynchus la presence de fibres musculaires lisses longitudinales, 
dans la region retieulee du chorion ; cette musculature, qui apparait progressivement a 
partir de la region cardiaque, existe dans tout l’estomac ; elle est particulierement dcvelop- 
pee dans la region pylorique ou on la trouve egalenient chez Chalinura mediterranean 

La musculeuse a une epaisseur constante dans les regions cardiaque et ca^cale et devient 
tres importante dans la region pylorique oil elle constitue 60 a 80 % de 1’epaisseur de la 
paroi ; elle est constitute, elassiqueinent, d’une couche interne de fibres lisses circulaircs 
et d’une eouche externe de fibres longitudinales, lisses egalement. 

Une sereuse entoure l’estomac. 

II y a passage progressif de la musculature oesophagienne a la musculature stoma- 
cale. Les premieres fibres lisses apparaissent dans la region posterieure dc l’oesophage. 
Au niveau oil eommencent les glandes gastriques, les fibres circulaires lisses remplaeent 
les fibres longitudinales striees et les premieres fibres longitudinales lisses apparaissent a 
l’exterieur de la musculature circulaire striee ; eette derniere disparait rapidement mais 
pas totalement, puisque l’on rctrouve par cudroit, dans l’estomac cardiaque, des faisceaux 
de fibres circulaires striees. 
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Commc l’oesophage, la paroi des regions cardiaque et caecale de Lestomac est pigmentee 
en noir par des melanines qui maiiquent totalement dans la region pylorique. Les mela- 
nophores sont, iei aussi, localises dans le chorion, disperses dans toute son epaisseur chez 
Coelorhynchus coelorhynchus , concentres en tine etroite bande chez Chalinura mediterranea ; 
il y en a egalement dans le tissu eonjonetif entre les deux couches musculaires, et dans 
la sercuse. 


Intestin moven et appendices pyloriques 

(PL III) 

La muqueuse intestinale presente de nombreux replis transversaux formant une suite 
reguliere d’anneaux sinueux. 

L’epitlielium simple prismatique, aux limiles eellulaires bien nettes, est compose de 
deux types de cellules : les eellules prineipales, a plateau strie, a noyau ovale, et les cellules 
ealiciformes, beaucoup moius abondantes, a niueus APS-positif et proportionnellement 
moins nombreuses dans la paroi des appendices pyloriques que dans celle dc l intestin 
proprement dit. 

Le chorion est reduit et reticule. 

La museuleuse continue eelle de Lestomae et, comme elle, est constituee de deux 
couches de fibres lisses : l’une circulaire interne, l’autre longitudinale externe ; celle-ci 
est trois fois moins epaisse que celle-la. 

La sereuse est constituee de cellules aplaties et de quelques fibres eonjonctives. 

La caracteristique la plus interessante de la paroi de Lintestin et de celle des appen¬ 
dices pyloriques esl la presence d’une structure analogue a eelle des glandes de Lieber- 
ki'ihn des vertebres superieurs. Cette structure que nous avons deja signalee chez Chali¬ 
nura mediterranea (Geistdoerfer, 1973) existe egalement ehez Coelorhynchus coelorhyn¬ 
chus 1 . II existe en effet, sur tout le pourtour de Lintestin, dans le tissu eonjonetif, des 
invaginations epitheliales en forme de tubes tres eourts et a lumiere tres reduite. Ces inva¬ 
ginations tres semldables, par leur structure et leur disposition, aux glandes intestinales 
trouvees chez les Gadidae par Melnikow (1866), ont des cellules cubiques a noyaux splie- 
riques sou vent tres chromophiles. Elies sont simples on ramifiees et s’ouvrent par un col 
tres etroit dans la lumiere intestinale ; an niveau du col, il y a passage progressif de l’epi- 
thelium des glandes a celui, prismatique, de Lintestin. 


Rectum 

(PI. Ill) 

L’epaisseur de la paroi du rectum est superieure a celle de la paroi de Lintestin moyen, 
car le ehorion et la museuleuse sont plus epais. Les villosites de la muqueuse sont, aussi, 
plus grandes et Lepithelium forme des replis secondaires. 

1. Nous avons egalement observe ces « glandes » intestinales chez Trachyrhynchus trachyrhynchus 
(Macrouridae). 
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L’epithelium est prismatique et simple avee deux types de cellules : les eellules prin- 
eipales avee une bordure en brosse (moins haute que eelle des eellules de l’epithelium intes¬ 
tinal) et des noyaux ovales et hasaux, des eellules calieiformcs plus abondantes que dans 
l’intestin moyen, a mucus APS-positif. 

Comme dans les parois de Lintestin moyen ct des appendices pyloriques, des “ glandes ” 
plurieellulaires existent. 

On peut noter la presence de nombreuses eellules migra trices, petites, a noyaux centraux, 
spheriques et tres ehromaphiles. 

Le ehorion, dense autour des glandes et dans sa partie interne, est reticule au eontact 
de la museuleuse. Riehement vascularise, il s’enfoncc dans les villosites de la muqueuse. 

La museuleuse plus epaisse que eelle de l’intestin moyen se divise comine elle en deux 
couches de fibres lisses : Tune interne circulaire, l’autre externe longitudinale. 


II. DISCUSSION 


Q^SO P11 AGE 

Barrington (1957) et Bertin (1958) deerivent l’epithelium oesophagien eomme stra- 
tifie et avee de nombreuses eellules muqueuses, ealieiformes ; selon Bertin (1958), des eel¬ 
lules cylindriques et eiliees peuvent parfois etre presentes dans la region posterieure de 
Loesophage. Greene (1912), ehez Salmo solar , deerit un epithelium stratifie dans la region 
de transition pharynx-oesophage et un epithelium prismatique simple en arriere. Al-Hus- 
saini (1946) a observe un epithelium stratifie dans l oesophage antcrieur de Mulloides auri- 
flamma , mais un prismatique typique ehez Atherina forskali (1947). Plusieurs auteurs ont 
observe la presence simultanee, ehez eertaines espeees, des deux types d’epithelium, stra¬ 
tifie et prismatique (Rogick, 1931, ehez Campostoma anomalum ; Girgis, 1952, ehez Labeo 
horie ; Kapoor, 1957a, ehez Barbus stigma ; Bucke, 1971, ehez Esox lucius). Al-IIussaini 
(1949a) ehez les Cyprinidae, Meiirotra et Kuanna (1969) ehez differentes espeees, deerivent 
un epithelium prismatique a la erete des plis et stratifie dans les cryptes, a Linverse de la 
disposition ohservee par Rogick (1931) et par Curry (1939) ehez Cyprinus carpio et de 
ee que nous avons eonstate ehez Coelorhynchus coelorhynchus et ehez Chalinura mediterra - 
nea. Pour sa part, Vegas-Velez (1972) dit n’avoir pas observe d’epithelium stratifie ehez 
les espeees qu’il a examinees et estime que la presenee d’epithelium stratifie correspond 
a une zone de transition pharynx-oesophage ; la presenee d’un epithelium stratifie sur toute 
la longueur de Loesophage des deux espeees que nous avons etudiees, et notamment dans 
la region posterieure de Loesophage, infirmc ee point de vue. Enfin Jacorsen (1939), lui 
aussi, indique que ehez Coelorhynchus carminatus il a eonstate la presenee des deux types 
d’epithelium, limitant, neanmoins, Lepithelium stratifie a la region antericure de Loeso¬ 
phage. 

Comme la majorite des auteurs, nous n’avons pas observe de glandes plurieellulaires 
dans Loesophage ; Wier et Churchill (1945), Western (1969), Schmitz et Baker (1969) 
signalent eependant leur presenee ehez eertaines espeees ; il pourrait s’agir en fait, non 
de la region posterieure de Loesophage, mais du debut de l’estomae. 
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Barrington (1957) et Bertin (1958) signalent la presence de bourgeons gustatifs 
clans la partie de Fcesophage qui fait immediatement suite a la cavite bucco-pharyngienne. 
Scion Barrington (1957), Fexistence de bourgeons gustatifs, et aussi d’une musculature 
striee dans cette region, montrerait son role dans la selection et le rejet de la nourriture ; 
pour Meiirotra et Khanna (1969), la presence ou Fabsence de bourgeons gustatifs ne 
peut etre liee au regime alimentaire. II y a des bourgeons gustatifs chez des poissons her¬ 
bivores (Curry, 1939 ; Chaudry et Khandelwal, 1961), des poissons omnivores (Pasha, 
1964a) et aussi chez des poissons carnivores : Gobio (Al-I1ussaini, 1949a), Gadus morhua 
(Bishop et Odense, 1966). 

Jacobsen (1939) note qu’il cxiste juste sous Fepithelium, ainsi que nous avons pu le 
constater, une grande abondance de vaisseaux sanguins et un tissu conjonctif tres dense, 
avec des fibres collagenes parallcles a Fepithelium. 

Dawes (1930) a trouve des faisceaux de muscles longitudinaux dans la sous-muqueuse 
de Pleuronectes platessa ; Al-11ussaini (1949a) indique, chez des Cvprinidae, la presence 
de muscles stries dans le chorion, et Schmitz et Baker (1969) cclle d’une musculairc de la 
muqueusc faiblement developpce chez Dorosoma cepedianum et Dorosoma petenense. Nous 
n’avons constate, pour notre part, Fexistence de fibres musculaires que dans lc tissu con¬ 
jonctif de Chalinura mediterranean 

Bertin (1958) dccrit la tunique musculaire dc Fcesophagc comme constitute de deux 
couches distinctes dc fibres striees, Fune interne longitudinalc, Fautre externe circulairc 
et annulaire. Une telle disposition a ete retrouvee chez les deux Macrouridae etudies, mais, 
chez Chalinura mediterranean seule la couchc externe est bien dcveloppee. Les deux couches 
musculaires ont ete trouvees chez beaucoup d’especes ; pour Meiirotra et Khanna (1969), 
la couche longitudinalc if est pas continue et Al-IIussaini (1949 a), chez les Cyprinidae, 
ifobservc qu’une couche circulaire, mais deux chez Atherina forskali (1947). Greene (1912) 
et Vegas-Velez (1937) ne signalent egalement qu’une couche musculaire (circulaire ou 
longitudinale). Jacobsen (1939) a, commc nous, decrit deux couches musculaires, distinctes, 
de fibres striees : Fune externe circulaire et Fautre interne longitudinale avec des fais¬ 
ceaux de fibres largement separcs les uns des autres par du tissu conjonctif (fibres colla¬ 
genes). 


Estomac 

Dans la plupart des cas, chez les poissons (cf. Barrington, 1957, et Bertin, 1958), 
Fepithelium est du type prismatique simple. Les cellules epithcliales auraient, selon cer¬ 
tains auteurs (Greene, 1912 ; Dawes, 1930 ; Blake, 1936), un role d’absorption, mais 
pour Al-IIussaini, 1946, elles secretent du mucus ; ce sont, cn effet, comme nous Favons 
vu, des cellules a pole muqueux ferine, APS-positif (Mehrotra et Khanna, 1969 ; Bucke, 
1971 ; Vegas-Velez, 1972). II arrive que chcz certaines especcs existent des cellules ciliees 
qui subsisteraient d’un epithelium primitif : chez Amia et Lepidosteus (Macallum, 1886) 
ou chez Acipenser (Ro go sin a, 1930) par cxemple. La secretion muqueuse aurait pour role 
la protection de Festomac (Barrington, 1957). 

Pour de nombreux auteurs, le corps des glandes ne contient qu’un seul type de cellules 
granuleuses qui assurent a la fois la secretion de pepsine (granules zymogenes) et d’acide 
chlorhydrique (Greene, 1912 ; Blake, 1930 ; Barrington, 1942 ; Maiiadevan, 1950 ; 
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Al-Hussaini et Kholy, 1953 ; Kapoor, 1953, 1957 c ; Mehrotra et Khanna, 1969; Dalela, 
1969), ce qui confirme les vues de Edinger (1877) et ce qui est le cas chez les Macrouridae 
etudies : Coelorhynchus coelorhynchus , Chalinura mediterranea et Coelorhynchus carminatus 
(Jacobsen, 1939). Cependant, deux types de cellules ont ete occasionnellement observes 
(Barrington, 1957), comme chez Dorosoma cepedianum et Dorosoma petenense (Schmitz 
et Baker, 1969). 

Ccs glandes peuvent s’ouvrir dans la lumiere stomacale par un col forme par des cel¬ 
lules de l’epithelium qui se transforment progressivcment (Gulland, 1898 ; Arcangeli, 
1908 ; Blake, 1930 ; Mehrotra et Khanna, 1969), ou par un col forme de cellules distinctes : 
graudes cellules caliciforines (Pietruski, 1914 ; Schmidt, 1915), ecllulcs muqueuses cubiques 
(Dawes, 1930). Jacobsen (1939) decrit, chcz Coelorhynchus carminatus , un col forme de 
petites cellules d’abord cubiques puis aplaties entre les cellules epithcliales prismatiques 
et les cellules cubiques du corps de la glande. Chez Coelorhynchus coelorhynchus et Chali¬ 
nura mediterranea , on observe de petites cellules cubiques. 

Bien que Haus (1897) signale chez Anarhichas des glandes reparties egalcment dans 
toutes les regions de l’cstomac, il apparait que, en general, chez les Teleosteens, elles 
manquent dans l’estomac pylorique, ainsi qu’on peut le eonstater chez Coelorhynchus 
coelorhynchus , Chalinura mediterranea et chcz Coelorhynchus carminatus (Jacobsen, 1939). 
Les auteurs confirment cette absence de glande dans la region posterieure de l’estomac 
(Pilliet, 1885 ; Greene, 1912 ; Blake, 1930 ; Kapoor, 1953 ; Bertin, 1958 ; Vegas- 
Velez, 1972). Neanmoins Schmitz et Baker (1969), chez Dorosoma , ont trouve de nom- 
breuses glandes dans l’cstomac pylorique, ainsi que Dawes (1930) chez Pleuronectes , et 
Mehrotra et Khanna (1969) notent qu’il en existe encore quelques-unes dans cette region 
chez llisha filigera , ainsi que Dalela (1969) chez Macrognathus aculeatus. 

Jacobsen (1939), comme d’autres auteurs, a observe que le chorion est compose d’une 
partic interne ( lamina propria) de tissu conjonctif, dense, vascularise, qui s’enfonce dans 
les plis de repithelium et d’une partie externc, plus lachc, contenant egalement des vaisseaux 
sanguins. La presence d’une museulature dans le chorion est loin d’etre generale ; il en a 
cependant ete fait etat a plusieurs reprises : chcz Coelorhynchus carminatus , Jacobsen 
(1939) signale la presence de petites fibres musculaires lisses dans le chorion, et Mehro¬ 
tra et Khanna (1969) ont observe une musculaire de la muqueuse chez Muraenesox tela - 
bon, Channa striatus et Ilarpodon nehereus , mais pas chez llisha filigera , ce qui semble 
indiquer qu’une telle musculature n’existe que dans la paroi stomacale des especes tres 
carnivores. 

Tous les auteurs decrivent les deux couches de la musculcuse — plus epaisse chez 
les poissons carnivores que chez les poissons herbivores (Blake, 1930; Dawes, 1930; 
Bucke, 1971) —, le passage classique de la musculature oesophagienne striee a la muscu¬ 
lature lisse (Bertin, 1958), la pcrsistance de quelques faisceaux stries dans la region car- 
diaque, l’importance de la couche circulaire et son developpement dans la region pylorique 
(Kapoor, 1953 ; Jacobsen, 1939). Schmitz et Baker (1969) ont observe, chez Dorosoma 
petenense , une musculeuse constitute, non de deux couehes, mais de trois : une interne 
circulaire, une mediane longitudinale, unc externe eirculaire. 
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Intestin 

L’epithelium intestinal a ete decrit par de nombreux auteurs chcz diffcrentes cspeces 
(Greene, 1912 ; Blake, 1930 ; Rogick, 1931 ; Al-Hussaini, 1949a ; Barrington, 1957 ; 
Bertin, 1958 ; Schmitz et Baker, 1969 ; Kiianna et Mehrotra, 1970... — Jacobsen, 
1939, chez Coelorhynchus carminatus ), comme prismatique simple avcc deux types cellu- 
Iaires (les cellules principalcs a bordure en brosse, absorbantes, et les cellules caliciformes) 
auxquelles il faut ajouter les cellules « errantes » a noyaux petits, arrondis, chromapliiles, 
souvent concentrees au niveau de la basale (Greene, 1912 ; Blake, 1930 ; Al-Hussaini, 
1946-1949a ; Kapoor, 1953, 1957a, b ; Dalela, 1969 ; Bucke, 1971). Jacobsen (1939) 
note la presence de nombreux lymphocytes formant une couche a la base de l’epithelium. 

Pour Kiianna et Mehrotra (1970), le nombre de cellules caliciformes varie sur toute 
la longueur de l’intestin moyen, ce qui n’est pas general et n’est notamment pas le cas chez 
Coelorhynchus coelorhynchus , Chalinura mediterranean ou chcz Coelorhynchus carminatus 
(Jacobsen, 1939). Chez differentes especes, les cellules caliciformes sont plus nombreuses 
sur les flancs et les sommets des villosites intestinales, que dans le fond de celles-ci (Blake, 
1930 ; Me Vay et Ivaan, 1940 ; Al-PIussaini, 1947 a ; Dalela, 1969). Pour Al-Hussaini 
(19496) les cellules caliciformes sont a la fois muqueuses et secretriccs de granules zymo- 
genes, ces derniers etant plus abondanls chez les cspeces carnivores ; Khanna et Meiiro- 
tra (1970) estiment, pour leur part, qu’il li’y a pas de correlation entre cellules calici¬ 
formes et regime alimentaire. 

L’existence des glandes pluricellulaires n’avait etc signalee jusqu’ici que chez des 
Gadidae : Lota lota , Gadus morhua... par Melnikow (1866), Pilliet (1885), Tiiesen (1890), 
Yung et Fuhrmann (1900), Jacobsagiien (1915, 1937). Nous avons constate leur presence 
chez trois Macrouridae — Coelorhynchus coelorhynchus , Chalinura mediterranean Trachy- 
rhynchus trachyrhynchus —, ct aussi chez un Eretmophoridae — Lepidion lepidion Risso, 
1810 (resultat non publie) —, ct nous avons discute leur nature (Geistdoerfer, 1973). 
Jacobsen (1939) dit ne pas avoir observe une telle structure chez Coelorhynchus carmina¬ 
tus. Vegas-Velez (1972) n’en a pas vu chez Gadus capelanus et chcz Merluccius merluc- 
cius ; Jacobshagen (1915) dit egalement ne pas en avoir observe chez cettc derniere cspece 
qu’il a etudiee. La presence de cette structure pluricellulaire, evoquant les glandes de Lie- 
berkiihn des vertebres superieurs, semble etre caracteristique de l’ordre des Gadiformes 
puisqu’elle se retrouve dans les trois families des Macrouridae, Gadidae et Eretmophori¬ 
dae. Matthews et Parker (1950) ont aussi decrit des glandes tubulaires dans l’intestin 
de Cetorhinus. 

L’ensemble des auteurs decrit un chorion reduit, reticule et vascularise, et une mus- 
culeuse composee de deux couches de fibres lisses, separees par une bande de tissu conjonc- 
tif richement innerve et vascularise, la couchc circulaire interne etant la plus epaissc. 

La paroi des appendices pyloriques a une structure siinilaire a celle de la paroi de 
l’intestin (Gulland, 1898 ; Greene, 1912 ; Jacobshagen, 1915 ; Blake, 1930 ; Jacob¬ 
sen, 1939 ; Barrington, 1957 ; Bertin, 1958 ; Sciimitz ct Baker, 1969 ; Khanna et 
Mehrotra, 1971), avec Iaquelle elle n’offrc que des differences mineures (villosites plus 
reduites, cellules muqueuses moins abondantes, epaisseur de la paroi et de ses differents 
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constituants plus faible). Aussi certains auteurs preferent-ils aux termes d’appendices ou 
caeca pyloriqucs celui de caeca intcstinaux (Raiiimulla, 1945 ; Al-I1ussaini, 1947 ; Mosiiin, 
1962 ; Dalela, 1969 ; Vegas-Velez, 1972). Lcs caeca augmeutent la surface absorbante 
de rintestin (Raiiimulla, 1945 ; Schmitz et Baker, 1969 ; Khanna et Meiirotra, 1970) 
mais pour Khanna et Meiirotra (1970), leur presence ou leur absence ne peut etre reliee 
au regime aliincntaire puisqu’ils existent aussi bicn ehez des poissons carnivores que ehez 
des poissons herbivores ou planetonophages. Greene (1914) estime qu’il y a unc absorp¬ 
tion importante ct rapide des lipides dans les appendices pyloriques, et Raiiimulla (1945) 
qu’une partic de la digestion pent y etre effectuec. 


Rectum 

L’existencc d’un rectum n’est pas generale clicz lcs Teleosteens ; eertains auteurs n’en 
out pas observe (Rogick, 1931 ; Me Vay et Kaan, 1940 ; Girgis, 1952 ; Kapoor, 1967a, b ), 
au contraire de certains autres (Dawes, 1930 ; Blake, 1930 ; Al-Hussaini, 1946, 1947a ; 
Khanna, 1961) ct la distinction entrc intestin moyen, intestin sensu stricto , ct intestin 
postcrieur, rectum, peut se fairc sur des differences liistologiques : Rintestin posterieur 
a des replis plus marques, une paroi plus epaisse (en partieulier la musculeuse), des cellules 
muqueuses (APS-positives : Khanna et Meiirotra, 1971) plus abondantes (Blake, 1930 ; 
Al-Hussaini, 1946, 1947a ; Girgis, 1952; Barrington, 1957; Kapoor, 1957 b ; Chau- 
dry et Khandelwal, 1961 ; Schmitz et Baker, 1969 ; Khanna et Meiirotra, 1971 ; 
Bucke, 1971) ou moins abondantes (Rogick, 1931 ; Me Vay ct Kaan, 1940 ; Maiiade- 
van, 1950) que dans Rintestin moyen. C’est ee que nous avons en effet pu observer. Bien 
que Bertin (1958) signale, ehez les Teleosteens eomme ehez les Selaciens, un epithelium 
stratifie dans le rectum, Renscinble des auteurs s’accorde pour deerire ehez les Teleosteens 
un epithelium prismatique simple compose de deux types de cellules (notamment : Blake, 
1930 ; Jacobsen, 1939 ; Al-I1ussaini, 1949a ; Barrington, 1957 ; Schmitz ct Baker, 
1969 ; Khanna ct Mehrotra, 1970 ; Bucke, 1971 ; Vegas-Velez, 1972), comme c’est le 
cas ehez Coelorhynchus coelorhynchus et Chalinura mediterranean 
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PLANGHE I 

Fig. 1. — Coupe longitudinale de l’oesophage de Chalinura mediterranea (reaction a l’acide periodique- 
Schilf, suivie d’une coloration de fond par l’hematoxyline de Groat-picro indigo carmin) montrant 
les deux types d’epitheliums, le chorion et les melanophores. 

Fig. 2. —- Detail de la coupe precedente mettant en evidence la presence d’un epithelium prismatique 
simple au fond des cryptes, d’un epithelium pluristratifie a la Crete des villosites, et des vaisseaux 
sanguins qui leur sont sous-jacents. 

Fig. 3. — Detail de la musculeuse de l’oesophage de Coelorhynchus coelorhynchus , en coupe longitudinale 
(coloration de Bodian) ; on, y distingue nettement les fibres striees, longitudinales dans la couche interne, 
circulaires dans la couche exteme, et les melanophores. 

Fig. 4. — Detail de la musculeuse de l’oesnphage de Chalinura mediterranea en coupe transversale (colo¬ 
ration par l’azan) ; la couche interne est. reduite a des faisceaux de fibres irregulierement repartis sur 
le pourtour de Foesophage. 

C, cols des glandes ; c, cellules muqueuses ; E, epithelium ; G, glandes gastriques ou glandes de 
la parois de l’intestin, des appendices pyloriques ct du rectum ; L, lumiere du tube digestif ; 1, lumiere 
des glandes ; Me, couche circulaire de la musculeuse ; Ml, couche longitudinale de la musculeuse ; 
m, melanophores ; N, noyaux de Fepithelium ; n, noyaux des cellules des glandes ; R, replis de la 
muqueuse ; st, plateau strie des cellules de Fepithelium intestinal ; TC, chorion ; V, vaisseaux sanguins. 
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PLANCHE II 

Fig. 5. — Coupe longitudinale dc la region c;ecale de Festomac de Chalinura mediterranea (coloration 
par l’azan) montrant les glandes gastriques, le chorion contenant des melanopliores, et la couche 
interne de la musculeuse, constitute de Fibres lisses cireulaires. 

Fig. 6 . — Detail des glandes gastriques de la region csecale de Festomac de Chalinura mediterranea en 
coupe longitudinale (reaction a Facide periodiquc-SchifT, suivie d’une coloration de fond par l’hemato- 
xyline de Groat-picro indigo carinin). 

Fig. 7. — Cellules epitlieliales a pole muqueux ferine de Festomac de Chalinura mediterranea (coloration 
par l’azan). 

Fig. 8. — Detail des glandes gastriques de la region ciecale de Festomac de Chalinura mediterranea , en 
coupe longitudinale (coloration par Fazan). 

(Legendes des abreviations, voir planche I.) 
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PLANCHE III 

Fig. 9. — Coupe transversale de Fintestin de ChaHnura mediterranea ^coloration par Fazan) montrant 
les differents constituants de la paroi : epithelium, glandes, chorion et musculeuse. 

Fig. 10. — Coupe transversale d’appendice pylorique de Chalinura mediterranea (coloration par l’azan) 
montrant les differents constituants de la paroi ct les glandes. 

Fig. 11. — Detail d’une glande et de l’epithelium dc l’intestin de Chalinura mediterranea , en coupe trans¬ 
versale (coloration par Fazan). 

Fig. 12. — Coupe transversale de rectum de Chalinura mediterranea (reaction, a Facide periodique-Schiff, 
suivie d’unc coloration de fond par Fhcmatoxyline de Groat-picro indigo carmin), sur laquelle les 
cellules caliciformes sont bien visibles dans Fepithelium et dans les glandes. 

(Legendes des abreviations , voir planche I.) 



